
Qui êtes-vous ?
Je m’appelle Jean-Marc Baye. J’ai 69 ans et j’habite à Wiers, entité de
Péruwelz.
Electronicien de formation, j’ai toujours été très proche de la nature… En
1995, Marie-Claude, mon épouse, a eu la bonne idée de m’inscrire à la
formation de guide nature des CNB. C’est ainsi que je suis devenu guide
après avoir suivi une formation qui a vraiment transformé tout mon
avenir !
Etant resté en contact avec les membres du Parc naturel des Plaines de
l’Escaut, je me suis vu proposer, en 2006, des animations en tant que
guide extérieur. Cela tombait bien car j’étais, à cette période, à la
recherche d’un nouvel emploi. C’est ainsi qu’en 2007, j’ai eu l’opportunité
de signer mon premier contrat avec le PNPE, pour un an, pour deux ans,
pour trois ans… J’y suis resté en définitive 12 ans !

En quoi êtes-vous un Citoyen en Action ? Racontez-nous vos actions, vos activités, vos projets,… 
Comme vous pouvez l’imaginer, une fois à la retraite, on ne sait plus que faire de son temps libre… Toujours
passionné par les nombreux projets suivis grâce aux actions menées par le PNPE, je continue à m’investir dans la
sauvegarde de notre patrimoine naturel en restant actif dans plusieurs groupes de travail.

Le réseau des éco-jardiniers, vous connaissez ? Je suis écojardinier ambassadeur; je visite des jardins en vue de les
labelliser.  C’est toujours un plaisir de partager ces instants d’échanges avec des personnes qui ont l’amour de la
nature et qui l’accueillent tellement bien chez-elles. 
Être éco-jardinier, rien de plus simple : n’utilisez plus de produits phyto, créez un équilibre naturel dans votre
jardin, multipliez les biotopes pour y accueillir une belle biodiversité, respectez la vie qui vous entoure et ensuite
observez, admirez et évadez-vous dans votre petit paradis ! Si vous avez la possibilité de créer une mare, même
petite, le spectacle y sera assuré. 
Ah oui, et n’oubliez pas de témoigner et de conseiller votre entourage. 

Un jardin doit rester ouvert au voisinage, pour la libre circulation des petits mammifères, reptiles ou autres
batraciens… En parlant de ceux-ci, depuis de nombreuses années, des équipes de bénévoles les aident, lors de
leurs migrations printanières, à traverser des routes bien dangereuses pour eux ! J’ai la chance de faire partie de
l’équipe de Callenelle. Une fameuse équipe celle-là, toujours prête, par tous les temps et dans la bonne humeur ! 
 Les comptages annuels nous permettent d’évaluer les populations d’amphibiens à un endroit donné. N’hésitez
pas à vous renseigner et pourquoi pas renforcer une équipe déjà en place.

Que 12 ans malheureusement, car l’âge de la retraite
avait sonné ! 12 années qui ont passé très vite ! Les
circonstances de la vie ont fait que j’ai eu la grande
chance de faire de ma passion mon métier !
C’est ainsi qu’en 2019, L’équipe du Parc naturel a préparé
une chouette et chaleureuse fête pour mon départ !
Moment plein d’émotions à jamais gravé dans ma
mémoire ! Ou alors, ou alors… je me pose la question,
est-ce parce qu’ils étaient tellement contents de se
débarrasser de moi ?? (Mais non je plaisante !)
De toute manière, je n’allais pas les lâcher pour autant, ni
l’inverse!
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Est-il possible de suivre votre actualité ? De profiter de votre expérience ?
Si le cœur vous en dit, vous pouvez me suivre, de temps à autre, sur Facebook.
Je serai toujours disponible pour faire un bout de chemin avec vous vers le respect de la nature qui nous entoure.

N.B. : Si les projets et groupes de travail cités par Jean-Marc vous intéressent, vous pouvez également vous adresser à
l’équipe du Parc naturel pour plus d’infos (069/77 98 70 ou info@pnpe.be).

Ceci m’amène à vous parler des quelques ateliers que j’ai la
chance de conduire après une petite présentation théorique,
toujours très utile, sur le thème du jour ! Les mercredis de la
débrouille à la Maison du Parc naturel à Bon-Secours. Lors de
ces après-midi intergénérationnels, les participants sont fiers de
repartir avec ce qu’ils ont fabriqué, nichoirs de toutes sortes,
mangeoires pour oiseaux, abris à hérissons, gîtes pour chauves-
souris… 

Le fait d’être dans un parc naturel, un GAL, cela vous inspire ? Fait écho ?
Ce que j’ai réalisé en fin de carrière professionnelle, ce que je réalise encore actuellement avec passion n’aurait
pu être si le PNPE n’avait pas existé !
Alors dois-je répondre à cette question ?  Je vous laisse le faire à ma place…

Bruno Bosilo

Les sections locales des Cercles des Naturalistes de Belgique sont très actives sur le territoire du Parc naturel.
Avec mon amie Arlette Delépine, nous avons à cœur de tenir des stands d’informations et de sensibilisation
adressés à un très large public. En général, le succès est assuré et cela me permet de revoir des personnes
rencontrées dans le cadre de mes fonctions passées au sein du PNPE. Quelle joie de les retrouver et de voir qu’ils
me sont reconnaissants ! Je leur en suis également!

Je pourrais encore développer certaines de mes actions avec, par exemple, le CRIE de Mouscron ou encore le
CREL   Mais je pense en avoir assez exposé pour cette fois ;-)

Le printemps voit aussi le retour des hirondelles. Le groupe de travail hirondelles du PNPE propose des soirées
d’information et de sensibilisation à l’accueil de ces petits migrateurs qui ont bien du mérite de revenir chez-nous
chaque année ! Nous conseillons donc les personnes désireuses d’accueillir ces oiseaux chez-elles et les aidons
parfois à poser quelques nids artificiels. Nids devant être disposés à bon escient en pensant avant tout à la
sécurité des oiseaux ! J’organise, au moins une fois par an, une sortie sur ce thème, à la grande satisfaction des
participants… Lors de ces balades, il est évident de se rendre dans les exploitations agricoles, qui ont un
important potentiel d’accueil, non seulement des hirondelles mais de bien d’autres espèces animales.

J’ai toujours eu un rapport privilégié avec le monde agricole. Je suis régulièrement
en contact avec des agriculteurs sensibles à la sauvegarde de l’environnement et
de la biodiversité. Contrairement à ce que l’on pourrait penser, beaucoup d’entre
eux sont soucieux de changer leurs méthodes de cultures pour revenir à une
agriculture raisonnée et ainsi mieux respecter la nature. Dans le monde actuel, il
n’est pas facile pour eux de sortir du système de culture intensive et du rendement
à tout prix. Les choses s’améliorent et je reste optimiste pour un avenir meilleur ! Il
m’arrive de les conseiller pour de nombreuses choses : poses de nichoirs, d’abris à
chauves-souris, de plantations de haies, d’arbres fruitiers, de perches de saule…
Ainsi, le groupe de travail chevêches du PNPE leur donne la possibilité d’acquérir
gratuitement des nichoirs pour ce petit rapace nocturne bien sympathique ! Je me
fais un plaisir d’en construire et à l’occasion d’en poser…


